
CcHAP. 5°. DU PRIX 

pour résultat de rendre la futaie de chêne 
plus rare, car le propriétaire, ayant le débit 

de ses taillis assuré par la vente de l'écorce, 
élève moins de bois en futaie. 

9° Le prix des bois varie suivant la qualité 
de chaque arbre et de chaque partie du même 
arbre. Les chênes dont le tissu est gras et 

spongieux sont d’une qualité bien inférieure 
à celle des chênes dont la fibre est élastique. 

Dans certaines forêts, ces arbres ont peu 

d’aubier ; dans d’autres, l’aubier forme une 

parlie considérable de leur volume. 
10° Enfin, il faut se rappeler que tous les 

bois demandés dans la forét se vendent plus 
cher que ceux que l’on est obligé d'offrir sur 
les marchés, après les avoir fait débiter en 
marchandises. 

On ne peut donner sur les prix compara- 
tifs des bois en général que des évaluations 
approximatives, mais on pourrait dresser 
pour chaque localité un tableau semblable à 
celui ci-dessous; ce travail procurerait, entre 
autres avantages, celui de faire connaître 
l'espèce d'arbres dont la culture présente le 
plus grand bénéfice. 

Les arbres qui vont être désignés sont tous 
âgés de 60 ans. 
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Le tableau suivant fera connaître le prix 
des bois en Angleterre, sur les marchés de 
Londres et de Leith; on doit déduire à peu 
près moitié de ces prix pour les frais de trans- 
port, et pour le profit du marchand qui a 
exploité les coupes. 
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Secrion 1. — De emploi des bois. 

On a indiqué dans d’autres parties de cet 
ouvrage les usages auxquels on emploie ordi- 
nairement chaque espèce de bois. Nous au- 
rons donc peu de choses à ajouter sous ce rap- 
port; mais, comme le mérite d’une bonne 
exploitation consiste principalement à em- 
loyer chaque pièce de bois à l'usage le plus 
ucratif, nous traiterons ce sujet sous ce 
point de vue. 

Pour donner une idée de la perte qui ré- 
sulte du mauvais emploi des arbres, nous 
dirons seulement que le bois de chauffage 
vaut 5 fr. le stère pris en forêt et que le bois 
de service vaut au moins, dans la même posi- 
tion, 40 fr. le stère; cette énorme différence 
fait sentir l'étendue de la perte qu’éprouve 
le marchand ou le propriétaire de la coupe 
lorsqu'il met en bois de chauffage un arbre 
qui aurait pu être propre à tout autre usage. 
Tel arbre scié en planches produit 40 fr. 
dont on aurait tiré une courbe qui seule 
aurait valu 60 fr. 
Nous passerons successivement en revue 

les principales espèces d’arbres : 
Chéne. On commence par le choix de tou- 

tes les pièces propres à faire des courbes 
pour les navires, des ceintres de ponts, des 
roues d'usines. On détache, sans endomma- 

ger les tiges, les branches propre à faire des 
courbes de bateaux. On vend ensuite les 
tiges propres aux constructions navales et à 
la charpente des usines. Comme il faut pour 
ces usages des pièces de dimensions déter- 
minées, le marchand qui les possède les vend 
souvent à un prix de monopole. Les pièces 
de charpente pour les bâtimens ex construc- 
tion ou en réparations dans la contrée, se 
vendent aussi à un prix assez élevé. Vient 
ensuite l'emploi de la fente pour tous les 
arbres non demandés par des acheteurs. 
Leur prix est nécessairement inférieur au 
précédent, car le merrain provenant d'une 
belle tige de 30 pieds de longueur ne se 

vend pas plus cher sur le marché que le 
merrain provenant d’un arbre dont la tige 
n’a que 10 pieds de longueur ou d’une bille 
de bon bois prise dans un arbre dont tou 

le reste est défectueux. Les chênes qui ne 

sont pas propres à la fente se débilent en 
planches. 

Orme. Le plus profitable emploi de l'orme 

est le charronnage pour l'artillerie, car on 

n’admet que de beaux arbres pour ce ser- 
vice, el l’on ne peut choisir sans payer plus 

cher. Les limons de charrette se vendent 

bien lorsqu'ils sont droits et sains. La con- 
struction des voitures à jantes larges exige 

des ormes de 7 à 8 pieds de tour pour faire 

les moyeux. Dans les contrées où le chêne 

est rare, on emploie l'orme pour bois de 

charpente; mais comme le cœur de cet ar- 

bre se gâte promptenent, il ne faut l'em- 

ployer que scié en quatre pièces. 

Éétre. Le hêtre est propre à une infinité 

d'emplois ; mais comme chacun de ces em- 

plois est très-borné et que les frais de débit 

sont considérables, l'exploitation d’une 

rande coupe de hètres-futaies est assez dif- 

Mure. Plus les ouvrages que l'on fait avec 


